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VALORISATION DE LA BIOMASSE HUMAINE, UN LEVIER POUR LE BIEN-ETRE 

RURAL ET LUTTE CONTRE LE DEBOISEMENT EN RDC 

par  

Trésor MAYEMBA VANGU 

Apprenant en D.E.S./D.E.A., Faculté des Sciences et Technologie 

Département d’Environnement, Université de Kinshasa 

Résumé  

Cette étude analyse la valorisation de la biomasse humaine issue des excrétas comme levier 

d’amélioration du bien-être rural et de lutte contre le déboisement en République Démocratique du Congo, 

à partir du cas de la chefferie de Kolofuma, située le long de la Route Nationale n°1 dans le territoire de 

Mbanza-Ngungu, au Kongo-Central. Dans un contexte où les populations rurales dépendent fortement du 

bois de chauffe et du charbon de bois pour la cuisson, la pression exercée sur les ressources forestières 

contribue à la dégradation environnementale, à la réduction du couvert végétal et à l’aggravation des 

conditions de vie. Parallèlement, l’absence d’infrastructures sanitaires appropriées favorise la dispersion des 

excrétas humains dans la nature, exposant les populations locales et les usagers de la route à des risques 

sanitaires. 

L’étude repose sur une démarche à la fois observationnelle et expérimentale, centrée sur l’aire de 

stationnement de Kolofuma, où l’affluence quotidienne des voyageurs, commerçants, transporteurs et 

populations locales constitue une source importante de production d’excrétas. Les observations indiquent 

qu’une fréquentation moyenne d’environ 1 500 personnes par jour, dont près de 750 utilisateurs potentiels 

d’installations sanitaires, pourrait générer une quantité significative de biomasse susceptible d’être 

transformée en biogaz par méthanisation. Cette ressource, jusque-là non exploitée, pourrait contribuer à 

fournir une énergie alternative pour la cuisson, réduire la dépendance au bois-énergie et améliorer 

l’assainissement local. 

Les résultats suggèrent que l’installation d’infrastructures sanitaires intégrées à des biodigesteurs 

dans les aires de stationnement rurales pourrait constituer une solution innovante, à la fois écologique, 

sanitaire et socio-économique. La valorisation des excrétas humains permettrait non seulement de limiter la 

défécation à ciel ouvert et les risques épidémiques, mais aussi de produire une énergie renouvelable 

accessible aux populations rurales. L’étude conclut que la biomasse humaine, lorsqu’elle est encadrée par 

des dispositifs techniques appropriés et accompagnée d’une sensibilisation communautaire, peut devenir 

un instrument pertinent de développement rural durable, de protection de l’environnement et de lutte 

contre le déboisement en RDC. 

Mots-clés : biomasse humaine, excrétas, biogaz, déboisement, bois-énergie, bien-être rural, assainissement, Kolofuma, 

République Démocratique du Congo. 

Abstract  

This study examines the valorization of human biomass derived from excreta as a lever for improving 

rural well-being and combating deforestation in the Democratic Republic of the Congo, based on the case of 

the Kolofuma chiefdom, located along National Road No. 1 in the Mbanza-Ngungu territory, Kongo-Central 

Province. In a context where rural populations rely heavily on firewood and charcoal for cooking, pressure 

on forest resources contributes to environmental degradation, loss of vegetation cover, and worsening living 

conditions. At the same time, the lack of appropriate sanitation infrastructure leads to the uncontrolled 

disposal of human excreta in the natural environment, exposing both local populations and road users to 

significant health risks. 



248 

 

The study adopts both an observational and experimental approach, focusing on the Kolofuma 

parking and transit area, where the daily flow of travelers, traders, transporters, and local residents 

represents a substantial source of excreta production. Observations indicate that an average daily attendance 

of about 1,500 people, including nearly 750 potential users of sanitation facilities, could generate a significant 

amount of biomass suitable for conversion into biogas through anaerobic digestion. This currently untapped 

resource could provide an alternative source of energy for cooking, reduce dependence on wood fuel, and 

improve local sanitation conditions. 

The findings suggest that the installation of sanitation facilities integrated with biodigesters in rural 

parking and transit areas could constitute an innovative ecological, sanitary, and socio-economic solution. 

The valorization of human excreta would not only help reduce open defecation and epidemic risks, but also 

produce renewable energy accessible to rural communities. The study concludes that human biomass, when 

supported by appropriate technical systems and community awareness, can become a relevant tool for 

sustainable rural development, environmental protection, and the fight against deforestation in the 

Democratic Republic of the Congo. 

Keywords : human biomass, excreta, biogas, deforestation, wood fuel, rural well-being, sanitation, Kolofuma, 

Democratic Republic of the Congo. 

INTRODUCTION  

La Pression demographiue étant l’un des moteurs majeurs de la deforestation ; l’expansion repide des 

populations qui entraine une forte augmentation de besoins vitaux, exercant une pression directe sur les 

écosystèmes firestiers par l’argriculture de subsistance, la production des bois de chauffe (notamment le 

charbon de bois) et le besoin en nouvelles terres habitable (Central African forest Initiative). L’exploitation 

ou encore la promotion de l’exploitation du biomasse produit des excretas, sont d’une importance capital 

pour améliorer les conditions déjà difficiles des populations rurales, et en même temps contribue à réduire 

la coupe des bois de chauffe ; depuis de lustre, nous avons observé sur des grandes étendues des terres une 

réduction ou un recul de la foret du faites du déboisement servant au bois de chauffe vue que l’électricité ne 

faisant pas parti des avoirs des populations rurale. 

Il existe plusieurs points d’observation, sur la production des excretas, dans la chefferie de Kolofuma, 

tels que les habitations repartis à peu près 108 villages, l’écoles Primaires et secondaires, les différents 

Centres de Santé, les Eglises ou rassemblement des cultes, et finalement l’Arrêt ou stationnement des 

Autocars.  

Dans quelle mesure la biomasse issue des excrétas humains, peut-elle contribuer au bien-être des 

populations rurales et réduire le déboisement ?  

Dans le cas précis, une étude sur la chefferie de Kolofuma a été ménée, du faite que cette zone soit 

réputée zone touristique, nous avons choisi comme centres d’observation, l’Arrêt des Autocars, des camions 

; … où nous avons constaté une grande attraction des personnes dont les nombres pouvant atteindre 

facilement 2.000 à 3.000 hommes et femmes, usagers de la route et autochtones confondues, c’est le plus 

grand centre de tous. 

Cette attraction où l’on trouve des restaurants de fortune, des marchés, … conditionnent les usagers 

à utiliser les installations sanitaires, ce qui est intéressent pour la production journalière des excretas. Avec 

cette population qui ne cessera de grandir, cette ressource inexploitée, sans infrastructures appropriée, sans 

une sensibilisation des populations autochtones, et des usagers de la route Nationale Numéro 1, nous nous 

retrouvons dans un nid des maladies et/ou des épidémies, vue que ces excretas se retrouve dans la nature. 

Les usagers qui passe par Kolofuma, par plusieurs centaines, et les autochtones qui pressent par 

millier, se retrouve à faire leurs besoins physiologique à ciel ouvert en pleine nature d’une part, et d’autre 
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part, cette vieux adage qui parle de la loi de l’offre et de la demande; cette pression émise par la demande 

des usagers sur le plan restauration, donc cuisson, donc autant des bois chauffe, jours après jours; cette 

pression des autochtones qui vivent dans les agglomérations, qui eux aussi à leur tour, pressent, sur la mère 

nature, dans la coupe du bois, servant de bois de chauffe pour le repas de chaque foyer dans le village et 

dans la production des excretas dans la nature, faute des infrastructures appropriées.  

La chefferie de Kolofuma fait une forte pression sur l’Environnement, et en retour les populations 

subissent des répercutions sanitaires et une désertification dû au déboisement. 

En République Démocratique du Congo (RDC), le bois-énergie (bois de chauffe et charbon de bois) 

constitue la principale source d'énergie pour plus de 90 % de la population. Il est quasi exclusivement utilisé 

pour la cuisson des aliments plutôt que pour le chauffage des habitations, compte tenu du climat tropical. 

(Source United Nations Development Programme). 

La pression sur les ressources forestières est particulièrement forte autour des grands centres urbains 

: Kinshasa : La capitale consomme environ 17 millions de tonnes de bois par an, et Lubumbashi : Plus de 98 

% des ménages utilisent quotidiennement le bois-énergie. Environ 73 % l'utilisent sous forme de charbon de 

bois (makala), la ville de Goma consomme globalement environ 1,52 million de tonnes par an.  

Cette consommation massive est l'un des moteurs principaux de la déforestation et de la dégradation 

des forêts naturelles.  

Autour de Kinshasa, on estime que 75 % des stocks de carbone forestier ont disparu entre 1984 et 2012. 

(Source UNSD). Grace aux éléments introductifs, Nous supposons que la valorisation des excrétas en biogaz 

peut sensiblement dans un prémier temps réduire la consommation de bois-énergie et améliorer les 

conditions sanitaires. 

I. MATERIELS ET METHODES  

1.1. Contexte de Recherche 

L’étude a été menée dans la chefferie de Kolofuma, sur le long de la Nationale Numéro 1, au Point 

Kilométrique 175, avec environs 108 villages, dans le Territoire de Mbanza Ngungu, le District de Cataracte, 

dans la Province du Kongo-Central, en République Démocratique du Congo. 

1.2. Type de Recherche 

Il s’agit ici d’une recherche basée sur deux formes ; une qui expérimentale et l’autre observationnelle. 

La recherche expérimentale qui avait dans notre quête pour base des tests contrôlés pour observer leurs 

effets sur un phénomène, donc la théorie de cause à effet. Et la recherche observationnelle qui avait pour 

base dans notre quête, l’observation directe et enregistrement de comportement ou d’événements. Nous 

n’oublierons pas que notre démarche n’était pas loin de l’inductive par de faits réels pour établir une théorie, 

contre du déductive, par hypothèse théorique pour le tester sur terrain.  

1.3. Traitement et Analyse des données récoltées  

Les données ont été récoltées dans le respect des principes éthique et déontologie professionnelle, 

c’est-à-dire avec le consentement des personnes ressources par l’anonymat et confidentialité. A l’aide des 

équipements didactiques, tels que block notes, enregistreur téléphonique que nous avons pu collecter toutes 

les informations possibles, puis traiter avec cohérence.  

2. Résultats 

2.1.  Caractéristique sociodémographique des individus 

Nous ne disposons pas de caractéristique sociodémographique publique et actualisé des individus de 

la chefferie ; cependant, d’après les enquêtes démographiques et santé (EDS-RDC) et les profils territoriaux, 

des données générales et certaines études locales permettent de dégager les tendances suivantes : 
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Composition de la Population 

 Ethnie prédominante : la population est majoritairement Bakongo, repartis en plusieurs 

clans locaux avec comme identité culturelle liée à la gestion des terres coutumières ; 

 Structure par Age : comme dans le reste du Pays, la population est très jeune, avec une 

proportion importante de 60 % d’individus de moins de 20 ans, dont 50,3 % de femmes. 

Indicateurs Sociodémographiques 

 Education : le taux d’alphabétisation dans toute la province du Kongo-Central est 

estimé à environ 89,63% chez les hommes, de 71,73% chez les femmes ; 

 Activités économiques : l’agriculture des subsistances est l’activité principales. Les 

communautés sont fortement dépendantes de l’accès aux terres fertiles, un sujet qui 

reste une source majeure de tension sociales et foncières dans la chefferie ; 

 Conditions de vie : les infrastructures de base (Santé, Transport) sont souvent limitées, 

ce qui impacte l’accès aux services essentiels pour les ménages ruraux, dont l’espérance 

de vie à la naissance est estimée à environ 62 ans en 2023 et le taux de fécondité reste 

élevé, avec une moyenne de 6 enfants par femme au niveau National. (Banque 

Mondiale).  

 Contexte Foncier 

La chefferie est structurée en groupement (Unité administratives regroupant plusieurs 

villages). A Mbanza Ngungu, les groupements ruraux typiques comptent entre 5.000 et 

15.000 habitants selon leur proximité avec les axes routiers (Route Nationale). La chefferie 

fait face à des défis importants liés à la spoliation des terres. 

2.2. Besoin physiologique et production des excretas  

Les résultats relatifs aux besoins physiologiques 

Un humain produit en moyenne environ 200 grammes de matières fécales et entre 1 et 1,5 

litres d’urine par jour, et sur une année, 200 gramme, ajoutés d’une de 1 litre, dans la mésure 

où, 1 litre équivaut 1 kilogramme, cela représente environ 432 kg d’excrétas. Selon 

l’organisme PASSION SANTE, la biomasse fécale humaine mondiales est estime à des 

centaines de millions de tonnes par an. (www.passionsante.be). 

Selon National Institutes of Health, 1kg d’excrétats humain produit eviron 0,05 à 0,1 kg 

(soit 50 à 100 grammes) de biogaz après méthanisation. 

Pour notre cas, nous avons observé une attraction moyenne de près de 1.500 individus, avec 

possibilité de 750 candidats potentiels d’utiliser l’écosystème de la chefferie de Kolofuma et 

quelques toilettes des fortunes. 

750 individus x 1200 grammes d’excrétas = 900.000 grammes = 900 kg d’excretas par jour. 

Donc nous avons au bas mot, 45 kg de gaz pour la cuisson.  

La consommation de gaz butane dépend de l'appareil (cuisson ou chauffage) et de l'intensité 

d'utilisation.  

Une bouteille de 13 kg permet de cuisiner environ 80 à 110 heures (1,5 à 2 kWh/h), tandis 

qu'un chauffage d'appoint consomme environ 250 g/h, offrant environ 52 heures 

d'autonomie. (Source Butagaz). 

Autonomie moyenne d'une bouteille de 13 kg : 

Cuisson (4 feux) : Environ 20 à 130 heures. 

http://www.passionsante.be/
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Cuisinière avec four : Environ 13 à 26 heures. 

Chauffage d'appoint : Environ 50-60 heures (à 220-250g/h). 

Barbecue/Parasol chauffant : Environ 14-15 heures. (Source Total Energies). 

 

750 usagers par jour, attirés par un confort que offre l’infrastructures sanitaires disponnible 

dans l’aire de stationnement produisent donc 45 kg de gaz. 

Avec une moyenne de 300 heurs de cuisson mensuelle, pour 100 foyers, nous avons donc avec 30 

minutes de cuisson par jour, pour environ 6 jours. 

 

   

Les nombres des individus dû à l’attraction, à l’échange de biens et services entre les usagers de la 

route utilisant ce complexe attractif (Arrêt des Autocars ou encore Aire de Stationnement) est la source 

même de la production du biogaz.  

Chaque Aire de stationnement disposant comme des infrastructures sanitaires avec des équipement 

biodigesteur Construit dans une zone rurale à travers la République Démocratique du Congo sur les Routes 

Nationales, contribue à l’amélioration des conditions des vies des populations rurales, par la production du 

biogaz, qui réduirait manifestement la déforestation (déboisement). 

CONCLUSION  

Au terme de cette étude, il ressort que la valorisation de la biomasse humaine issue des excrétas 

constitue une piste pertinente pour répondre simultanément à deux défis majeurs auxquels font face les 

milieux ruraux en République Démocratique du Congo : l’insuffisance des infrastructures sanitaires et la 

pression croissante exercée sur les ressources forestières par l’usage massif du bois-énergie. Le cas de la 

chefferie de Kolofuma montre que les zones de forte attraction humaine, notamment les aires de 

stationnement situées le long des routes nationales, peuvent devenir des espaces stratégiques de production 
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et de transformation de biomasse, à condition d’être équipées d’installations sanitaires modernes et de 

biodigesteurs adaptés. 

L’analyse met en évidence que les excrétas humains, généralement perçus comme des déchets ou 

comme une source de nuisance sanitaire, peuvent être requalifiés en ressource énergétique valorisable. Leur 

transformation en biogaz permettrait de produire une énergie renouvelable destinée principalement à la 

cuisson, tout en réduisant la dépendance des populations rurales au bois de chauffe et au charbon de bois. 

Une telle démarche contribuerait à limiter le déboisement, à améliorer l’assainissement, à réduire les risques 

de maladies liées à l’insalubrité et à promouvoir de nouvelles formes d’économie locale autour de la gestion 

écologique des déchets organiques. 

Toutefois, l’efficacité d’un tel dispositif suppose la mise en place d’une approche intégrée associant 

infrastructures appropriées, encadrement technique, sensibilisation communautaire et implication des 

autorités locales. La valorisation de la biomasse humaine ne peut produire des effets durables que si elle est 

pensée comme une politique publique locale articulant santé, énergie, environnement et développement 

rural. Ainsi, loin d’être une solution marginale, l’exploitation contrôlée des excrétas humains par 

biodigestion peut devenir un levier innovant de bien-être rural et de lutte contre le déboisement en RDC. 
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